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                 Jésus a versé les larmes de toutes les créatures 

«Ma fille, mes pleurs  

-ont commencé dès ma conception dans le sein de ma céleste Maman et  

-se sont poursuivis jusqu'à mon dernier souffle sur la Croix. 

 

La Volonté de mon Père céleste me chargea du devoir des larmes. 

De mes yeux, devait couler autant de larmes que des yeux de toutes les créatures 

ensemble. Tout comme j'avais conçu toutes leurs âmes,  je devais verser toutes 

leurs larmes. Tu peux donc comprendre à quel point j'ai eu à pleurer.  

à cause de leurs passions, afin que ces passions soient éteintes. 

 

Mes yeux ont versé les larmes qui sont nécessaires après le péché   

pour insuffler en elles  - le regret de m'avoir offensé,  - la conviction qu'elles ont  

mal agi, et   - la volonté de ne plus pécher. 

Ils ont versé des larmes pour les inciter à compatir   aux souffrances de ma 

Passion. 

Ils ont versé d'abondantes larmes d'amour pour les stimuler à m'aimer.  

 

Ce que je viens de te dire suffit pour que tu comprennes bien qu'il n'est aucune 

larme versée par les créatures que je n'ai versée moi-même. 

Personne n'était au courant de toutes ces larmes secrètes versées de mes 

yeux. Combien de fois, même quand j'étais enfant,  je me suis envolé de la terre 

vers le Ciel, où j'ai posé ma petite tête sur les genoux de mon céleste Père et  je 

lui ai dit en sanglotant: 

 

"Mon Père, tu vois,  je suis allé sur la terre pour pleurer et souffrir comme 

mes frères qui -naissent,  -vivent et  -meurent  en pleurant.  

Je les aime tellement que je veux que toutes leurs larmes passent par mes yeux. 

Je ne veux en laisser aucune m'échapper afin de les transformer toutes en larmes  

-d'amour,  -de peine,  -de victoire,  -de sanctification et  -de divinisation." 

Combien de fois ma chère Mère a eu le cœur transpercé en me voyant pleurer 

ainsi. Elle joignait ses pleurs aux miens et nous pleurions ensemble.  

Parfois, j'étais obligé de me cacher pour donner libre cours à mes larmes, en 

évitant ainsi de percer son cœur maternel et innocent. 

Parfois, j'attendais que ma céleste Maman soit occupée à des travaux 

domestiques pour donner libre cours à mes larmes.» 

                                                                                                                                 GE- La Volonté Divine – Lumen Luminis  


